
 

 

 

 

 

 

 

 

C’est maintenant ou 

jamais ! 
 

Depuis le 3 avril, la grève a démarré à la SNCF et elle est massive. La mobilisation touche tous les métiers du 

chemin de fer, y compris les cadres. Ils ont décidé de ne plus se laisser faire et ils ont raison. En se lançant dans la 

grève, les cheminots montrent la voie pour tous les travailleurs.  

Contrairement à ce que les télévisions rabâchent, les cheminots comme tous les travailleurs ne sont pas des 

privilégiés. Ils défendent leurs acquis comme beaucoup dans le monde du travail que Macron, le président des 

riches a décidé d’attaquer.   

En attaquant les cheminots, le gouvernement s’attaque à une à une poche de résistance sociale importante et ce 

n’est pas un hasard. Il espère faire plié la profession la plus organisés syndicalement pour mieux s’attaquer aux 

autres par la suite. 

La contestation monte dans tout le pays... 

- Les retraités se mobilisent contre la hausse de la CSG,  

- Les gaziers et les électriciens appellent à 3 mois grèves, 

- Les éboueurs appellent à la grève reconductible, 

- Les FAC et les Université sont bloquées,  

-  Les salariés(es) des EHPAD et des Hôpitaux se mobilisent pour de meilleures conditions de travail. Etc.. 

 

Nous les Métallos avons aussi un statut à défendre, des droits au travers nos Conventions Collectives qui ont été 

acquis par les grandes luttes de 1968. Pour autant, peut-on considérer que nous sommes des privilégiés? 

Car chez PSA comme ailleurs, le patronat est à l’offensive pour laminer nos acquis de hautes luttes et Macron en 

est le chef d’orchestre. 

 Parallèlement, le patronat de la Métallurgie, en s’appuyant sur la Loi Travail, se prépare à remettre en cause la 

convention collective de la Métallurgie.  

C’est-à-dire l’ensemble de nos droits collectifs : 

3 jours de carence payés par les patrons en cas de maladie, la prime d’ancienneté, la prime Panier, jour férié 

supplémentaire (St Eloi), la prime Vacances (Avesnois et Douaisis), la Prévoyance, grilles de salaire garantissant 

que le diplôme obtenu correspondra à un salaire référencé à l’embauche, prime de départ en retraite 

conventionnée. Etc…. 
 

Suppression d’un jour férié ? 
Interviewé ce dimanche, Emmanuel Macron a ouvert la porte à un nouveau "jour de solidarité". 

Après la Pentecôte, vers la suppression d'un deuxième jour férié ? La ministre de la Santé Agnès Buzyn avait 

laissé échapper jeudi dernier la piste de "deux lundis de Pentecôte travaillés". 

Et après ce sera quoi ? 
 

Des milliards d’argent publiques (nos impôts) sont donnés chaque année au patronat sans aucune condition, l’ISF 

est supprimé, 60 à 80 milliards d'euros d'évasion, et dans le même temps les profits des entreprises explosent.   

 

Ça suffit !! il faut stopper MACRON ! 
 

LE JEUDI 19 AVRIL 2018 
La CGT PSA appelle à la GREVE (1h minimum) 

ET à la MANIFESTATIONS NATIONALES INTERPROFESSIONNELLES      

A VALENCIENNES 10 HEURES PLACE D’ARMES 
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